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Noël en grand !
La Ville de Salon-de-Provence a vu les choses en 

grand, très grand, pour Noël ! 
La Grande Roue s’est installée durant les festivités 

de Noël sur la place Morgan pour émerveiller petits 
et grands. Chacun a pu profiter de cette attraction 

hors du commun, haute de 35 mètres, qui offrait 
un point de vue unique sur les toits de Salon !



Dimitri Payet à Salon !
Joueur phare de l’Olympique de Marseille, le footballeur Dimitri 
Payet est venu inaugurer le stade des Canourgues, qui prend 
désormais son nom. Suite à la rénovation du stade, des locaux 
à la création d’un stade synthétique, il était nécessaire de lui 
trouver un nom de prestige avec ce joueur qui a marqué l’histoire 
de l’OM, un club dont les Salonais sont des fervents supporters. 
Enfants et adultes, tous passionnés de football, ont pu partager 
ce moment privilégié avec la star du ballon rond. 
Une véritable fête populaire !
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Budget 2023, 
décryptage

Refuser l’augmentation 
des impôts
Maitriser l’autofinancement 
pour accroitre la capacité 
d’investissement
Avoir un recours raisonné 
à l’emprunt
Mobiliser les recettes
extérieures

Les 4 choix stratégiques 
de la municipalité

1

3

4

2

À RETENIR

487,37 € 
de dette/habitant 

(Moyenne nationale pour 
des villes équivalentes : 

1008 €/habitant)

Taux 
d’imposition
2022 = 2023

 0% 
d’augmentation 

depuis 2014

124 500 €
pour le soutien à la jeunesse 
(Carte Pitchoun, bourses au 

permis, 1er job et BAFA)

826 525 € 
pour les fournitures et projets 

des écoles (classes vertes, 
manuels scolaires, transports…)

2,9 M€ 
de subventions 

aux associations

Des services en action

85 000 € 
pour l’achat de nouveaux livres 
et disques pour la Médiathèque

143 000 € 
pour la modernisation 
de la vidéoprotection

1,68 M€
consacrés à l’hygiène et à la santé

145 000 €
pour l’achat et l’entretien

des arbres de la Ville

81 M€
de budget 2023
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Dans quel contexte a été voté le budget ?
Les finances de la ville supportent actuellement un 
contexte économique inédit que connaissent aussi l’État, 
les entreprises et les particuliers. Il est marqué par une 
forte inflation, que la ville supporte pour toutes ses dé-
penses, fournitures et sur les chantiers que nous lançons. 
De surcroît, s’est ajoutée une crise énergétique que nous 
subissons de plein fouet car nous ne bénéficions pas du 
bouclier tarifaire. Résultat  : nos dépenses énergétiques 
sont passées de 2,3 millions d’€ en 2021 à 5,1 millions 
d’€ en 2022, soit + 121% ! En résumé, ce contexte écono-
mique a rendu particulièrement délicate la préparation 
du budget 2023 que nous avons approuvé en décembre 
pour ne prendre aucun retard. Le pilotage de nos fi-
nances se fait actuellement dans un brouillard épais !

Quel est l’impact de cette crise sur les impôts locaux ?
Face à ces augmentations de dépenses, il y avait pour nous 
deux attitudes  : renier nos engagements en augmen-
tant les impôts, ou chercher d’autres solutions avec une 
gestion toujours plus économe et efficace. C’est cette 
deuxième option que nous avons choisie. Les premières 
mesures annoncées en ce sens ont commencé à porter 
leurs fruits et ont évité à la ville de terminer l’année 2022 
en déficit. Nous sommes convaincus que ce n’est pas 
aux contribuables salonais de payer les contrecoups du 
contexte que nous subissons, nous avons donc adopté 
des taux d’imposition sans augmentation pour 2023. 
Malgré cela, les propriétaires voient le montant de leur 
feuille d’imposition augmenter, particulièrement ces 
temps-ci. Ce n’est pas parce que la Ville a modifié ses 
taux, mais parce que les bases qui servent à calculer l’im-
pôt (les valeurs locatives) sont augmentées nationale-
ment au rythme de l’inflation. Ici, à Salon, la municipalité 
continuera à agir pour ne pas augmenter les impôts !

Quelle est la stratégie budgétaire adoptée cette année ?
Le budget 2023 a été construit avec prudence. Alors 
que les dépenses augmentent plus vite que les recettes, 
et parce que nous refusons d’augmenter les impôts 
ou la dette, le contexte vient réduire notre capacité à 
investir. Pour trouver l’équilibre, nous avons identifié 
des pistes d’économies moins visibles que celles annon-
cées en 2022 mais tout autant efficaces : renégociation 

de contrats de téléphonie, suppression des vœux à la 
population, non remplacements suite à des départs 
en retraite d’agents… Grâce à cet effort partagé, nous 
maintiendrons un niveau d’investissement minimal de 
11 millions d’€ en 2023. Nous avons priorisé les inves-
tissements améliorant la qualité de vie et ceux devenus 
indispensables comme la transformation de l’éclairage 
public en LED. Le temps que l’horizon s’éclaircisse, nous 
avons suspendu des projets plus structurants comme le 
nouveau CFA.
Si le contexte évolue favorablement, nous reprendrons 
la trajectoire ambitieuse initialement fixée. Nous pour-
rons le faire car nos choix pragmatiques auront évité à 
la ville d’anéantir toutes ses capacités. Je vous invite à 
regarder ce qui va se passer dans d’autres communes qui 
ne sont pas parvenues à boucler à l’équilibre leur budget 
2022, ou qui seront contraintes d’augmenter les impôts 
en 2023. Les Salonais peuvent être rassurés d’avoir une 
équipe municipale qui protège les contribuables en 
cherchant d’autres solutions, sans sacrifier l’avenir de la 
commune ni la qualité du service public !

Entretien avec David Ytier, 
Adjoint au Maire : 
« Nous refusons cette 
politique de facilité qui 
consisterait à faire les poches 
des contribuables Salonais »
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Une Simca qui circule rue de l’Hor-
loge, une fontaine moussue pas 
si moussue que ça, un cinéma qui 
affiche ses séances cours Carnot… 
C’est une plongée dans le Salon des 
années 60-70 qu’a proposée cette 
année la carte de vœux de la Ville 
avec la réédition de quatre cartes 
postales anciennes. Les Salonais 
ont pu en découvrir une sélection 
directement chez eux puisque pour 
la première fois, la carte de vœux 
a été distribuée directement dans 
les 20 000 boîtes aux lettres que 
compte la commune. Et pour ceux 
qui souhaiteraient acquérir la col-
lection des quatre cartes, l’Office de 
Tourisme propose la série complète. 
Dans cette dynamique, un appel est 
lancé à tous. Salon souhaite racon-
ter son histoire en cartes postales 
et vous invite à partager vos cartes 
anciennes et vos photos afin de ra-
conter ainsi 120 ans de son histoire. 

HISTOIRE

Racontez-nous Salon 
en cartes postales !

#jepartagemacartepostale
•Par courriel : jepartagemacartepostale@salon-de-provence.org

•Par courrier : Service communication, Hôtel de Ville, place de l’Hôtel de Ville, 13300 Salon-de-Provence
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Nouvelle année, nouveaux projets, 
la Ville de Salon-de-Provence pour-
suit son développement tout en 
s’adaptant aux mesures d’économie 
d’énergie. Le maire, Nicolas Isnard, 
et son conseil municipal viennent 
à la rencontre des Salonais lors de 
réunions publiques pour échanger 

sur la vie des quartiers, leurs projets 
mais aussi les améliorations à ap-
porter sur différents domaines. Des 
moments de partage sur l’avenir de 
la cité salonaise, essentiels pour le 
« bien vivre ensemble ». Découvrez 
le calendrier des réunions publiques 
pour le début de l’année 2023.

RÉUNIONS PUBLIQUES DE QUARTIER

Parlons 
de Salon !

Mercredi 8 février
18h, Auditorium 
Quartiers Centre-ville, Bressons- 
Blazots, Pilon Blanc, Touret et 
Route d’Eyguières

Mercredi 8 mars 
18h, Auditorium  
Quartiers Michelet, Monaque, 
Gandonne, Quintin, Aire de la 
Dîme

Mercredi 15 mars
18h, salle Caumette 
Quartier Canourgues, Vert 
Bocage, Tallagard et Pont 
d’Avignon

Mardi 21 mars 
18h, Maison de la Vie associative
Quartiers Lurian, Magatis, 
Viougues, Val de Cuech

Mercredi 29 mars
18h, école de Bel Air
Quartier Bel Air
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SÉCURITÉ

Une coopération 
efficace 
En matière de sécurité, le bilan 2022 est marqué par un grand travail de partenariat entre les acteurs de la 
sécurité de la commune (Police nationale, Police municipale, Sapeurs-Pompiers) et de belles opérations. La 
Police municipale, forte d’un effectif de 53 agents, est un maillon essentiel de ce partenariat.

La collaboration entre la Police 
municipale, la Police nationale et 
la Gendarmerie s’est encore accen-
tuée cette année. La vigilance des 
vidéo-opérateurs a une nouvelle 

fois été précieuse notamment dans 
le cadre de la lutte contre les stupé-
fiants. L’exemple le plus symbolique 
et le plus notable est sans nul doute 
l’opération qui a permis d’empêcher 

l’installation d’un réseau de drogue 
en provenance de Cavaillon dans le 
quartier des Canourgues. 
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Une police aux 157 caméras
Le déploiement des caméras de  
vidéo-protection s’est poursuivi 
cette année encore. Grâce à ce 
dispositif, les agents de la Police 
municipale ont procédé à 102 in-
terpellations (71 de jour et 31 de 
nuit), dont la moitié avec l’assistance 
des vidéo-opérateurs. À noter qu’en 
2022, les officiers de police judiciaire 
ont sollicité plus de 400 fois la Police 
municipale pour accéder aux images 
du Centre de supervision urbain.

Une police aux champs 
d’action étendus
Toujours dans l ’objectif d’amé-
liorer la sécurité des biens et des 
personnes, la Police municipale a 
étendu ses champs d’action avec 
notamment la police des transports, 
les interventions en milieu scolaire, 

les débits de boissons et l’environne-
ment. En matière d’environnement, 
les agents utilisent de nouveaux 
outils et notamment des appareils 
photos pièges qui ont permis de 
relever une vingtaine d’infractions 
liées à la salubrité. La recrudescence 
d’interventions liées aux violences 
intra-familiales s’observe aussi à 
Salon-de-Provence et fait naître de 
nouveaux partenariats  : la Police 
municipale, associée au CCAS et 
à d’autres partenaires, travaille de 
concert sur ce sujet sensible.

Une police proche des habitants
Le travail de proximité avec les ci-
toyens et les commerçants est tou-
jours aussi important. Les référents 
de la Police municipale ont traité 
près de 150 dossiers à la demande 
de particuliers. Le dispositif Voisins 

Vigilants, qui compte aujourd’hui 
839 inscrits, a encore montré sa 
pertinence avec des interventions 
liées aux signalements déposés sur 
la plateforme : 162 alertes en 2022 
dont 37 par les commerçants.

Une police au cœur 
de l’événement
Au-delà de ses missions quoti-
diennes, la Police municipale, ses 
agents, sa brigade cynophile sont au 
cœur de tous les grands événements 
qui ponctuent l’agenda de la ville  : 
concert d’IAM, Salon des agricultu-
res de Provence, Du Son au Balcon, 
lancement des festivités de Noël…

LA POLICE 
MUNICIPALE 
EN CHIFFRES

•53 policiers municipaux
•13 vidéo-opérateurs 
•6 ASVP
•157 caméras de 
vidéoprotection
•102 interpellations, 71 
de jour et 31 de nuit, dont 
la moitié avec l’assistance 
des vidéo-opérateurs.
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Quoi de neuf 
à Salon en 2023 ?
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Crises sanitaire, énergétique, financière et maintenant crise sociale et économique, on le sait, la situation 
nationale et internationale est particulièrement difficile. Pourtant à Salon-de-Provence, nous restons confiants. 
Les mesures d’économie prises à l’automne dernier, notamment en matière d’éclairage public, portent leurs 
fruits et permettent de préserver nos finances. Nos partenaires continuent à croire et à investir dans notre ville 
qui, malgré un contexte morose, reste attractive.  Que l’on parle santé, sécurité, économie, solidarité, environ-
nement, il y aura des projets, des événements, des nouveautés à Salon en 2023 ! Tour d’horizon de ce qui nous 
attend cette année.

Aménagé le long du canal sur les 
délaissés industriels de la centrale 
hydroélectrique, en partenariat 
avec EDF Renouvelables, un parc 
photovoltaïque au sol sera mis en 
service en 2023. Sur ce site, environ 
6 075 panneaux solaires produisant 
chaque année 5 GWh d’électricité 
sont en cours d’installation. Près de 

2 225 Salonais auront accès à une 
électricité plus verte, produite et 
consommée localement, permet-
tant de réduire considérablement 
les émissions de CO2. Ce parc photo-
voltaïque est le second sur la Ville de 
Salon après celui installé en 2019 sur 
l’ancienne décharge de la commune 
qui avait permis d’alimenter en 

électricité verte environ 7000 Salonais. 
Avec ce nouveau parc, la Ville conti-
nue son engagement en faveur des 
énergies vertes. Un engagement né-
cessaire aujourd’hui pour, à terme, 
contribuer à l’indépendance énergé-
tique de notre commune.

Développer les modes de dépla-
cement doux est au cœur de la 
stratégie environnementale de la 
commune de Salon-de-Provence. 
Après les aménagements de pistes 

cyclables Chemin du Quintin, Chemin 
de la Sagne, Zone de la Gandonne, 
les travaux vont être lancés cette 
année Avenue Chaban Delmas.
Cette nouvelle piste cyclable viendra 

compléter l’offre existante sur la 
Ville, à savoir, 9.7 km en site propre 
exclusif et 86.5 km en mixte et sépa-
ratif sur voirie.

ENVIRONNEMENT

Un deuxième parc photovoltaïque

Aménagement d’une nouvelle piste cyclable
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Après 4 mois de travaux, la seconde 
IRM a été mise en service et a accueilli 
son premier patient le 2 janvier dernier. 
Cet équipement supplémentaire, 
intégré au sein du service IRM, à 
proximité des Urgences et du scanner, 
complète le service rendu à la popu-
lation en attendant l’ouverture du 
nouvel Hôpital, où l’offre d’imagerie 
sera encore étoffée. Identique à la 
première pour une parfaite polyva-
lence entre les deux équipements, 
cette IRM embarquant l’intelligence 
artificielle permet d’améliorer l’er-
gonomie utilisateur, la qualité des 
images et par conséquent la qualité 
de l’interprétation. 

Avec cette arrivée, 30 à 50% de pa-
tients supplémentaires devraient 
être accueillis divisant ainsi par 
deux le délai de rendez-vous. Une 

excellente nouvelle pour les Salonais 
quand on sait que l’IRM existante 
recevait plus de 12000 patients 
chaque année !

SANTÉ

Une deuxième 
IRM à 
l’Hôpital

Fin 2023, la Clinique de soins de suite et de réadaptation appar-
tenant au groupe Korian ouvrira ses portes, avenue de l’Europe, 
à la place des anciens locaux des établissements Lebres. D’une 
capacité de 115 lits, elle accueillera les patients à la suite d’une 
hospitalisation afin que progressivement, ils retrouvent leur auto-
nomie. Avec ce nouvel établissement, c’est un investissement de 
20 millions d’euros qui bénéficie à l’économie locale et une nou-
velle offre de soins pour les habitants du territoire. 

Une nouvelle clinique
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Dans les cartons depuis bientôt 10 
ans, la reconstruction du collège 
Jean Moulin va commencer en fin 
d’année. Outre les deux bâtiments 
qui seront entièrement rénovés, 

une salle polyvalente, un amphi-
théâtre, un parvis d’accueil, un 
préau seront aménagés. Au total, 
1200m² de surface seront réhabili-
tés et 1000 m² créés afin d’améliorer 

les conditions d’enseignement et 
d’étendre la capacité d’accueil à 600 
élèves. L’investissement prévision-
nel engagé par le Département des 
Bouches-du-Rhône est de 8M€. 

ÉDUCATION

Le collège Jean Moulin fait peau neuve

En 2022, le déploiement des caméras 
de vidéoprotection s’est poursuivi 
pour atteindre en fin d’année 157 ca-
méras. L’outil qui, l’an dernier encore, 
a démontré toute son efficacité, va 
être amélioré cette année grâce à 
l’installation d’un nouveau logiciel 
de vidéoprotection. 

Cet équipement permettra le dé-
ploiement de caméras supplémen-
taires sur la ville. À terme, grâce aux 
ajouts de l’intelligence artificielle, le 
logiciel rendra les recherches sur les 
images enregistrées par les caméras, 
plus rapides et plus efficaces. Ces 
évolutions technologiques néces-

sitent une adaptation et une montée 
en compétences des agents de la Po-
lice Municipale. Des investissements, 
en termes de moyens techniques et 
humains, qui témoignent d’un enga-
gement fort de la Ville en faveur de la 
sécurité des biens et des personnes. 

SÉCURITÉ

Un nouveau logiciel de Vidéoprotection
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Cette année encore, la Ville aux 1000 
commerces poursuit sa politique de 
développement commercial et d’im-
plantation de nouvelles enseignes. 
Cette stratégie porte ses fruits et 
d’ores et déjà de belles arrivées sont 
prévues. Parmi elles, l’enseigne BUT 
qui s’installera à côté des meubles 

Franco Route de Miramas et ouvrira 
ses portes le 1er avril 2023. Cet équi-
pement répond à une demande des 
Salonais et vient compléter l’offre 
existante dans le secteur de l’ameu-
blement et de l’aménagement de la 
maison. Qui dit nouvelle enseigne, 
dit également création d’emplois  : 

15 embauches sont prévues pour 
faire fonctionner ce nouveau maga-
sin. D’autres enseignes ont égale-
ment choisi Salon et s’y installeront 
cette année : Maxi Zoo à la place de 
l’ancien Lidl, un concessionnaire au-
tomobile à la place du Nocéa. 
D’autres devraient suivre ! 

COMMERCE

BUT s’installe à Salon !

C’est en plein cœur de Salon-de-Pro-
vence, avenue Clémenceau, que 
“Oh Activ“ a choisi d’implanter sa 
première résidence sénior dans les 
Bouches-du-Rhône. 80 logements 
du T1 au T3 seront disponibles à partir 
d’août 2023. Chaque appartement a 

été conçu pour faciliter le confort et 
quotidien de ses occupants : cuisine 
équipée moderne, salle de bains avec 
douche à l’italienne, TV connectée, 
téléassistance 24h/24. 
Au-delà du logement, tous les es-
paces ont été pensés pour le bien être 

des résidents : salle de sport, piscine, 
salle de bricolage, espace multi-
média, restaurant… D’ores et déjà, 
les personnes intéressées peuvent 
découvrir l’appartement témoin en 
prenant rendez-vous au :
01 85 64 01 18.  

VIVRE ENSEMBLE

Une résidence sénior “nouvelle génération“
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En 2023, Salon ne faillira pas à sa 
réputation de ville dynamique et fes-
tive. En plus des événements désor-
mais récurrents et incontournables, 
comme Du Son au Balcon (25 août) 
ou Le Salon des Agricultures de Pro-
vence (2, 3 et 4 juin), la Ville accueil-

lera les 20 et 21 mai prochains les 70 
ans de la Patrouille de France sur la 
base aérienne 701 ! Un événement 
de portée nationale qui permettra 
de faire rayonner Salon-de-Pro-
vence. Au-delà de ces pilotes d’élite, 
d’autres célébrités animeront la Ville 

cet été dans le cadre de son festi-
val “Un été au Château“  : les Stars 
des années 80 (30 juin), Louane (8 
juillet) et Renaud (30 juillet). Une 
programmation événementielle qui 
s’annonce encore riche et variée !

Nouvelle newsletter, nouvel agenda, 
changement de papier, les sup-
ports de communication de la Ville 
font peau neuve. Votre magazine 
et votre agenda sont désormais 
imprimés sur du papier 100% recy-
clé. Quand vos guides de Noël ou 
guide été sont joints au magazine, 
le blister est en fibre de cellulose 
recyclable. Enfin, si les supports 
papier sont maintenus, les outils 
numériques sont privilégiés  : site 
internet, facebook, instagram, 
newsletter, panneaux lumineux 
sont prépondérants dans la com-
munication de la Ville.

COMMUNICATION

Une année événementielle !

Les outils 
passent 
au vert
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Des sacs de croquettes qui se 
comptent en tonnes, un nombre 
de bénévoles en centaine, des vac-
cins et médicaments administrés 
par milliers…, à la SPA de Salon, 
les chiffres donnent le vertige 
mais sont à l’image de l’énergie 
déployée par l’équipe dirigeante, 
les 15 salariés et les 120 bénévoles 
actifs pour prendre soin des 1400 
animaux qui, chaque année, fran-
chissent les portes du refuge.

Pour améliorer les conditions d’ac-
cueil de ses pensionnaires, la SPA 
s’est lancée dans un vaste plan de 
rénovation et de modernisation. Il 
s’agit notamment de sécuriser le 
site avec en 2022, l’installation d’une 
clôture de 3 m de haut sur 525 m 
linéaires, de deux portails sécurisés 
ou encore du remplacement d’un 
portillon et de son vidéophone. L’as-
pect sanitaire a également été pris 
en compte : le système d’évacuation 
des eaux usées des box vers la fosse 
septique principale a entièrement 
été repris et une deuxième fosse réa-
lisée. Enfin, de nombreux travaux de 
rénovation et d’amélioration ont été 
entrepris :  rénovation et isolation de 
la toiture de la fourrière chat et de 
la chatterie, travaux de rénovation 
autour de la fourrière chiens, créa-
tion d’une fourrière pour les petits 
chiens…
L’ensemble de ces opérations préfi-
gure le grand chantier que l’équipe 
emmenée par son président, Phi-
lippe Adam, espère lancer cette 
année et qui donnera un nouveau 
visage au refuge avec le change-
ment de tous les box anciens et la 
construction d’une infirmerie et 

d’un bloc opératoire. Des projets 
qui témoignent d’un engagement 
toujours plus affirmé pour la santé 
et le bien-être animaliers, histoire de 
favoriser un retour en pleine forme 
des chiens et des chats accueillis 
auprès de maîtres aimants !

Un mois spécial adoption
Du 14 février au 14 mars, la SPA 
met un éclairage particulier sur les 
adoptions avec une mise en avant 
de certains animaux présents depuis 
longtemps sur le site. L’an dernier, 
617 adoptions ont été réalisées : 321 
chiens et 296 chats ont trouvé ainsi 
un nouveau maître.
Contact : Refuge Camille Rocquelain, 
chemin du Tallagard. 04 90 42 20 77 
ou 07 62 17 36 55. Les visites se font 
sur rendez-vous.

SPA

Toujours plus pour le 
bien-être animalier !

Animaux errants 
et chats sauvages

Pour signaler un animal errant 
sur la voie publique, merci de 
contacter :
•La Police municipale au 04 90 56 
19 19 (24h/24 et 7j/7)
•Le Service Communal Hygiène 
et Santé au 04 90 45 06 30 
(horaires de bureaux et en semaine) 
pour une capture et une mise en 
fourrière de l’animal.
La fourrière municipale se situe 
dans les locaux de la SPA, route 
du Tallagard, 04 90 42 20 77 ou 
09 75 90 92 49. A noter que pour 
récupérer son animal, il faut 
s’acquitter des frais d’entretien 
journalier.
Les chats sans maître ne sont pas 
forcément orientés en fourrière 
mais doivent être stérilisés par 
les municipalités avant d’être 
relâchés sur le lieu de capture. Si 
vous identifiez un attroupement 
de chats sans maître, contactez le 
SCHS au 04 90 45 06 30.
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Dans le cadre des mesures prises 
par la commune de Salon-de-Pro-
vence pour faire des économies 
d’énergie, il y avait la fermeture de 
la serre municipale tropicale. Ficus, 
bananiers, palmiers… plus de 1000 
plantes et arbustes, parfois rares, 
étaient cultivés dans cette serre. 
Afin de ne pas les laisser périr, la Ville 
de Salon-de-Provence a décidé de 
les donner à des associations salo-
naises caritatives et de les vendre à 
l’occasion d’un vide-serres solidaire. 
Avec une affluence inespérée, en 
seulement quelques heures,  le 
millier de plantes proposé a trouvé 
une deuxième maison pour une 

deuxième vie. L’excellente nouvelle 
est surtout que 15153 € de recettes 
ont été reversés aux associations 
caritatives partenaires : Croix-Rouge 

française, Fraternité Salonaise, Saint-
Vincent de Paul, Secours Populaire, 
SPA et Restos du Cœur.

SOLIDARITÉ

Succès pour le 
vide-serres solidaire 

Les élèves salonais de CM2, de 6ème et 
de 5ème ont voté pour leurs nouveaux 
élus au Conseil municipal Junior 
(CMJ) de la Ville de Salon-de-Pro-
vence. Regroupant 25 jeunes élus 
issus des établissements scolaires de 

Salon et de l’Institut Médico-Éduca-
tif Les Cyprès, le CMJ représente la 
jeunesse salonaise pour une année. 
Le groupe est encadré par deux 
animateurs qui guident les jeunes 
dans leur mission d’élu. Cette année, 

le Conseil souhaite développer plu-
sieurs projets autour du développe-
ment durable, du « vivre ensemble », 
de la prévention et de la solidarité.  

JEUNESSE

Nouveaux élus pour le CMJ
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Tout au long d’une vie, à chaque 
événement majeur, nous passons 
presque à chaque fois par la case des 
services à la population. Naissances, 
mariages ou pacs, décès, passeports, 
élections… Les heureux moments 
comme les tristes, les envies de va-
cances comme les voyages profes-
sionnels, les obligations citoyennes 
comme les élections ou le recense-
ment… ont pour témoins discrets 
et efficaces, les agents des services 
à la population. Concrètement à 
Salon-de-Provence, ce sont 40 000 
personnes qui sont ainsi accueillies 

tous les ans, l’équivalent quasiment 
de la population de la commune. 
Une activité dense et démultipliée 
depuis la crise sanitaire qui a rendu 
nécessaire un réaménagement du 
service installé rue du Bourg Neuf. 
Un chantier de trois mois a ainsi 
permis une reconfiguration des 
locaux. L’objectif  : mieux accueillir 
nos visiteurs en créant un sas d’en-
trée pour une meilleure orientation 
des usagers et en cloisonnant les 
espaces afin d’assurer la confidentia-
lité des échanges. Il s’est aussi agi de 
reprendre les réseaux de chauffage 

et d’électricité, l’éclairage dans un 
souci d’amélioration des perfor-
mances énergétiques… Ces travaux, 
financés à 70% par le Conseil dépar-
temental des Bouches-du-Rhône, 
poursuivent le même objectif  : 
l’amélioration du service rendu aux 
Salonais !

TRAVAUX

Des services 
POUR la population

A l’occasion du Téléthon, élèves, enseignants et agents 
du lycée Adam de Craponne se sont mobilisés pour 
organiser une opération solidaire dans une ambiance 
chaleureuse. Cette première édition, à l’initiative des 
assistants d’éducation et de la Maison Des Lycéens, est 

une réussite ! Concerts d’élèves, vente de crêpes ou 
encore de boissons, au total 1221 euros ont été récoltés 
puis reversés au Téléthon. Des lycéens au personnel 
administratif, en passant par les assistants d’éducation, 
tous se sont unis pour contribuer à cet élan solidaire !

TÉLÉTHON

Bonne action des lycéens !

Les chiffres de 2022
•1052 déclarations de décès
•1151 naissances
•166 mariages et 185 Pacs
•4537 passeports délivrés
•5576 cartes nationales d’identité
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Le recensement de la population 
est un acte civique, obligatoire, 
qui concerne les villes de plus de 
10 000 habitants. Il permet d’établir 
la population officielle de chaque 
commune et fournit également 
des informations sur ses caracté-
ristiques  : âge, profession, moyens 
de transport utilisés, conditions de 
logement… Grâce aux données collectées, petits et grands projets 

du quotidien peuvent être pensés, 
ajustés et réalisés. 

Des agents sur le terrain
Jusqu’au 25 février, Salon-de-Pro-
vence déploie 9 agents recenseurs 
sur la ville. Au total, près de 1900 
logements t irés au sor t seront 
consultés, soit 4500 personnes. Tous 
les agents recenseurs sont munis 
d’une carte nominative tricolore 
signée du Maire. Avant leur visite, ils 

déposent dans la boîte aux lettres 
un avis prévenant les Salonais de 
leur futur passage. Certaines habita-
tions individuelles seront sollicitées 
pour être recensées directement en 
ligne sur le site internet de l’INSEE 
au moyen d’un code d’accès remis 
dans les boîtes aux lettres. Le recen-
sement papier demeure pour ceux 
qui le souhaitent. Les informations 
recueillies sont confidentielles et 
seront ensuite transmises à l’INSEE 
pour traitement.

L’Amicale des Donneurs de sang 
de Salon-de-Provence se mobilise 
pour organiser régulièrement des 
collectes de sang. La situation des 
stocks reste critique, la mobilisation 
des donneurs est essentielle pour les 
malades de la région. Une fois par 
mois, en collaboration avec l’Etablis-
sement Français du Sang, l’Espace 
Charles Trenet reçoit les donneurs 
pour ce geste solidaire. Plusieurs 
associations salonaises se joignent 
à ce mouvement, dont le Lions Club 
et ses membres qui ont remis un 
chèque de 250€ pour soutenir l’Ami-
cale. Pour participer à la collecte de 
sang, vous pouvez réserver votre 
créneau sur mon-rdv-dondesang.
efs.sante.fr. Prochaine date prévue le 
jeudi 16 février !

ENQUÊTE

SOLIDARITÉ

Recensement, 
mode d’emploi

Don de sang = 
don de vie
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Pouvez-vous nous dire quelques 
mots sur votre enfance ?
En 1939, avec ma grand-mère, mes 
parents et ma petite sœur, nous 
sommes partis nous installer en 
Chine et plus particulièrement en 
Mongolie intérieure. En effet, mon 
père, sous l’influence d’un groupe 
d’intellectuels japonais, avait pour 
mission d’y défendre la cause d’une 
Asie unie (Grande Asie). Je garde de 
cette période le souvenir des pay-
sages arides constitués de grandes 
étendues désertiques, mais aussi 
de l’action de mon père, promu 
Sous-Préfet, qui mettra en place au 

bénéfice de la population locale 
un système d’irrigation. Je n’ai pas 
oublié non plus les tensions qui ré-
gnaient dans ce pays. 

Comment avez-vous vécu la 
seconde guerre mondiale ?
Quand la seconde guerre a éclaté, 
nous étions toujours en Chine. En 
1946, très menacés par la progres-
sion des troupes soviétiques, nous 
avons été contraints à l’exode pour 
rentrer au Japon. Nous avons passé 
plusieurs mois dans un camp de 
réfugiés sous contrôle de l’armée 
américaine dans l ’attente d’un 
embarquement. Je me souviens 
de ces mois très sombres, dans des 
conditions de grand dénuement et 
d’insalubrité, contraints de piéger les 
rats pour survivre. Ma grand-mère et 
ma petite sœur n’y survécurent pas.

Vous pratiquez les arts martiaux 
depuis toujours ?
Quand nous sommes retournés au 
Japon, notre ville, Shizuoka avait été 

détruite à 66%. Mon père, qui était 
grand Maître dans les arts martiaux, 
en plus de son activité de kiné, fit 
construire une salle dédiée à cette 
discipline. C’est à cette époque que 
j’ai pu parfaire ma formation aux 
arts martiaux auprès de mon père 
et auprès des plus grands maîtres 
japonais. À l’âge de 13/14 ans, quand 
mon père enseignait et qu’un pa-
tient se présentait à son cabinet, il 
me demandait de dispenser le cours 
à sa place. C’est comme cela que j’ai 
débuté l’enseignement…

Vous avez alors choisi d’en faire 
votre métier ?
Pas du tout, je voulais être vété-
rinaire  ! En 1955, j’ai d’ailleurs en-
trepris des études de vétérinaire 
à Tokyo. Mon père, qui souhaitait 
faire découvrir les arts martiaux en 
Europe, insista pour qu’en 1957, 
j’interrompe mes études, pour aller 
présenter et enseigner le Karaté en 
France. Je suis donc parti en bateau 
pour la France. Un voyage épique : 

•Né à Shizuoka au Japon l’année 
11 de l’ère Showa (86 ans)
•Marié
•4 enfants et 10 petits-enfants
•Fondateur du Yoseikan Budo
•Unique 10ème dan en France de 
Karaté 

HIROO MOCHIZUKI

Légende internationale 
des Arts Martiaux
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Laos, Cambodge, Vietnam, Inde, la 
traversée a duré un mois. Je suis 
resté pendant deux ans en Europe. 
Ce séjour a changé le cours de ma 
vie. J’ai été émerveillé par la liberté, 
la bienveillance, la chaleur humaine 
qui y régnaient. En 
1959, je suis rentré 
au Japon et  j ’a i 
repris mes études 
de vétérinaire dans 
l’objectif de partir 
au Brési l  pour y 
installer une ex-
ploitation bovine. Finalement, il en a 
été tout autrement. En France, j’avais 
formé des enseignants au karaté, 
à l’aïkido, au judo. L’un d’entre eux 
est décédé subitement. Mon père 
m’a alors demandé de différer mon 
installation au Brésil de 6 mois et de 
venir à Paris le temps de former de 
nouvelles personnes pour que cette 
activité perdure en France. Je ne suis 
jamais reparti et le Brésil s’est défini-
tivement éloigné !

Vous n’avez jamais eu
le mal du pays ?
Jamais  ! J’ai immédiatement adoré 
la France, ses valeurs, sa chaleur 
humaine. La France a changé ma 
vision du monde. Je ne connaissais 
que l’éducation japonaise. Dans les 
relations humaines au Japon, tout 
est codifié, hiérarchisé, dans la rete-
nue. En France, je me suis senti libre. 
Ici, j’ai eu la possibilité de créer un 
nouvel art martial. Au Japon avec 
toutes ses rigidités, je n’aurais jamais 
pu. Aujourd’hui, j’ai la nationalité 
française. Si le Japon demeure mon 
pays de naissance, je suis davantage 
attaché à la France, mon pays de cœur.

Justement, parlons-en de cet art 
martial, le Yoseikan Budo ?
À l’origine, mon père m’avait deman-
dé de faire une synthèse des arts 
martiaux existants. J’ai donc réfléchi 
à une discipline qui lie et prend le 
meilleur de toutes les autres (karaté, 
judo, aïkido, boxe française et an-
glaise). Fort de mes connaissances 
techniques, de mes valeurs et de 
mon vécu, j’ai créé le Yoseikan Budo, 
un art martial basé sur un mouve-

ment ondulatoire. Je l’ai d’abord 
testé auprès de mes élèves, les résul-
tats étaient incroyables. Au-delà de 
ses résultats techniques, le Yoseikan 
Budo a une vocation éducative ba-
sée sur le respect mutuel et l’égalité. 

Par exemple,  en 
compétition, tout 
le  monde por te 
la même couleur 
de ceinture indé-
pendamment des 
g r a d e s ,  a f i n  d e 
ne pas fausser les 

relations et de ne pas établir une 
hiérarchie entre les concurrents. 
Aujourd’hui, cette discipline est 
présente dans plus de 40 pays du 
monde et compte rien qu’en France 
7000 pratiquants. 

Et Salon-de-Provence,
racontez-nous !
C’est à Paris, dans mon cours de Ka-
raté que j’ai rencontré Eliane, mon 
épouse. De notre union sont nés 
3 enfants. Quand l’ainé a eu 5 ans, 
nous avons souhaité leur offrir un 
cadre plus ensoleillé, moins pollué, 
avec plus d’espace pour s’épanouir. 
En 1982, l’un de mes élèves m’a 
proposé de venir m’installer à Aix-
en-Provence. Nous y sommes restés 
30 ans ! Concernant Salon plus parti-
culièrement, j’y étais venu en 1958 et 

j’en avais gardé un très bon souvenir, 
notamment de la Fontaine Moussue 
et de cette place conviviale et cha-
leureuse. En tant que descendant 
de Samouraïs, j’ai immédiatement 
été attiré par le Château de l’Empéri. 
En 2012, quand j’ai pris ma “retraite“, 
nous avons décidé de nous installer 
à Salon-de-Provence, d’une part 
pour nous rapprocher de notre fils et 
d’autre part parce que je gardais un 
excellent souvenir de Salon, une ville 
à taille humaine où il fait bon vivre !

Vous avez 86 ans et êtes en 
grande forme ! 
Quel est votre secret ?
Le secret de ma longévité ? Il réside 
dans ma passion de la transmission, 
ma curiosité intellectuelle et surtout 
la pratique physique. Je fais a mini-
ma 20 minutes de sport chaque jour 
et trois entrainements de Yoseikan 
par semaine. Il m’arrive même en-
core d’assurer des stages.
C’est d’ailleurs ici que se tiendra, 
la dernière semaine de juillet, la 
10èmeédition du stage international 
de Yoseikan Budo dans lequel j’inter-
viendrai avec mes deux fils. Je profite 
de cette occasion pour remercier la 
municipalité de Salon-de-Provence 
qui nous a toujours réservé un ex-
cellent accueil.

« En tant que descendant 
de Samouraïs, j’ai 

immédiatement été 
attiré par le Château 

de l’Empéri. »
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Située dans la zone de la Gandonne, 
l’association Saint-Vincent de Paul 
intervient au quotidien pour apporter 
une aide et un accompagnement 
aux plus démunis. Cette structure 
héberge le Grenier d’Ozanam, lieu 
de partage au sein duquel les béné-

voles donnent une seconde vie aux 
meubles, objets, vêtements issus 
de dons et les revendent à prix mo-
destes. Deux bonnes nouvelles pour 
commencer l’année 2023  : depuis 
le 26 janvier, le Café Sourire, fermé 
depuis plus de deux ans à cause 

du Covid, rouvre de nouveau ses 
portes. Son objectif est d’ accueillir 
chaleureusement, comme à la mai-
son, dans un endroit convivial des 
personnes en situation difficile pour 
mieux les rencontrer et les écouter. 
Deuxième bonne nouvelle,  les 
horaires d’ouverture du Grenier 
évoluent pour la vente du jeudi : 
ouverture jusqu’à 14h au lieu de 12h 
afin que toutes les personnes qui tra-
vaillent puissent venir pendant leur 
pause déjeuner. Venir acheter au 
Grenier, c’est réaliser deux bonnes 
actions : contribuer à soutenir les 
plus démunis et donner une se-
conde vie aux objets, livres, meubles, 
jouets, vêtements .

Infos pratiques
210 rue de l’Estamaire
•Ventes : lundi de 9h/12h 
et jeudi de 9h/14h
•Dépôts : lundi de 13h30/16h30 ; 
Mardi 9h/12h et 13h30/16h30 ; 
Mercredi 9h/12h
•Café sourire : les lundis 
et jeudis de 9h à 12h

GRENIER D’OZANAM

Écologie et solidarité

Située au 408 boulevard de la Répu-
blique, la Vestiboutique de la Croix-
Rouge française de Salon-de-Pro-
vence a un double objectif : donner 
une seconde vie aux vêtements, 
mais surtout offrir la possibilité à 
chacun de se vêtir à petit prix. C’est 
le lieu pour faire des bonnes af-
faires, tout en participant à un acte 
solidaire. La boutique est ouverte à 
tous, les lundi, mercredi et vendredi 
de 14h à 18h. 
Renseignements au 04 90 56 15 79.

CROIX-ROUGE

Une boutique solidaire
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Le samedi 22 mars prochain, de 9h 
à 12h et de 14h à 17h, le CFA mu-
nicipal de Salon-de-Provence ouvre 
ses portes. Une occasion pour les 
jeunes et leurs parents de découvrir 
cet établissement situé en cœur de 
ville et les 9 formations proposées 
du CAP au BTS dans les domaines de 
l’alimentation (boulangerie, pâtisserie, 
boucherie), de la mécanique auto-

mobile, du commerce-vente et du 
transport-logistique. Enseignants, 
élèves en cours d’apprentissage, 
entreprises et partenaires seront 
également présents pour répondre 
à toutes les questions. Visites et ani-
mations sont prévues tout au long 
de la journée. 
Avec un taux de réussite moyen aux 
examens 2022 de 90% et un taux 

d’insertion professionnelle d’envi-
ron 80%, envisager un parcours en 
apprentissage, c’est choisir une voie 
qui mène directement à l’emploi !

Infos pratiques
100 rue Anthime Ravoire 
à Salon-de-Provence

APPRENTISSAGE

Journée portes 
ouvertes du CFA
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La reine de la piste !
La vitesse individuelle, le keirin et l’épreuve du 500 mètres, Mathilde Gros a été 
sacrée championne de France dans ces trois disciplines aux Championnats 
de France sur piste de 2023 à Roubaix  ! Après son sacre mondial dans 
l’épreuve de la vitesse en octobre 2022, la sportive poursuit sa domination 
sur le cyclisme sur piste. Licenciée au Salon Cyclosport, Mathilde Gros fait 
partie des grandes favorites pour les Jeux Olympiques 2024. À suivre !

Les Salonais 
brillent

Le Badminton salonais a désormais 
son siège associatif à proximité du 
gymnase Pierre de Coubertin. Avec 
200 licenciés et une forte implication 
dans la vie sportive de Salon-de-Pro-
vence, le club se devait d’avoir un 
lieu pour se réunir et développer 

ses activités. La Ville a donc souhaité 
participer à cet élan en mettant à 
disposition un espace dans lequel 
les adhérents pourront se retrouver 
et organiser de futures manifesta-
tions sportives.
Les badistes salonais rayonnent 

dans les tournois et les interclubs, au 
niveau départemental et régional. 
Ils participent au développement 
de la pratique du badminton sur le 
territoire, un sport qui mêle adresse, 
endurance et stratégie.

Coup gagnant pour les badistes !
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Des gymnastes
de talent
Les résultats d’excellence de la 
saison 2021/2022 font du club 
de Gymnastique R ythmique, 
GRC Salon Grans, le 2ème club des 
Bouches-du-Rhône, le 3ème de la 
Région PACA et le 13ème au niveau 
national. Cette dynamique a attiré 
de nouveaux licenciés, désormais 
au nombre de 318 gymnastes, soit 
une augmentation de 20%. Le club 
s’adapte à toutes les pratiques 
en développant ses créneaux 
pour le loisir mais aussi pour la 
compétition du niveau régional 
au national. Cette année, ce sont 
17 gymnastes qui sont engagées 
en individuelle dont trois sont 
qualifiées en Championnat de 
France. Le club présente aussi 10 
équipes aux niveaux régional et 
national. Le prochain rendez-vous 
à Salon-de-Provence est prévu 
le 5 février avec le Championnat 
départemental “Ensembles“ à 
la Halle de Coubertin. De bons 
résultats, de nouveaux licenciés, 
des gymnastes de talent, tout est 
réuni encore cette année pour 
que le GRC Salon Grans brille sur la 
discipline !

Betty Boom, un livre à découvrir 
Avec le roman “Betty Boom“, l’autrice Isabelle Chibatte fait écho à son 
histoire personnelle. En avril 2017, suite au procès qu’elle intente contre 
son ex-compagnon pour violences, elle se lance dans l’écriture de ce 
premier roman. Le synopsis ? Drucilla est une jeune professeur qui aime 
son métier et est heureuse dans sa vie. La rencontre amoureuse avec 
Scrogneugneu, un homme charmant et d’apparence bienveillant, va 
changer sa vie. En réalité, se cache en lui un monstre de violence et de 
cruauté. Isabelle Chibatte s’empare du sujet et fait vivre une nouvelle 
expérience au lecteur en utilisant un style littéraire particulier : le rözzle. 
Le roman-puzzle permet de lire l’ouvrage dans tous les sens, chaque 
chapitre étant interchangeable. Avec ce style narratif, le lecteur se 
plonge dans ce récit, où la femme devient insoumise, une figure fémi-
nine forte, une Betty Boom. 
Jeudi 9 mars à 18h30, l’autrice anime une conférence “Violences faites 
aux femmes : brisons le silence !“ à l’Espace Robert de Lamanon.
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Des résultats
•Economiques
Malgré la crise et l’explosion des 
coûts, la facture a pu être stabilisée 
avec des perspectives à la baisse
•Environnementaux 
Moins d’énergie nécessaire pour 
éclairer Salon, c’est moins d’énergie 

produite. Moins de lumière, c’est 
un retour de la biodiversité en ville 
symbolisé par l’arrivée d’un couple 
de chouettes qui nichent dans un 
platane des allées de Craponne.

Et demain ?
La bascule en leds se poursuit et 

de nouveaux dispositifs seront tes-
tés cette année. À titre d’exemple, 
des détecteurs de présence sur les 
lampadaires de certaines artères 
de l’hypercentre seront installés. Ils 
permettent de ne les éclairer qu’en 
cas de besoin !

ÉCLAIRAGE PUBLIC 

Les résultats sont là !
Dès les premiers signes de la crise énergétique, la Ville s’est lancée dans la mutation de l’éclairage public en 
led. Politique qui s’est prolongée le 15 octobre par l’extinction de 70% des lampadaires de minuit à cinq heure 
du matin et l’extinction totale d’un lampadaire sur deux aux entrées de ville.

Les chiffres

Les installations La consommation Les factures

2021 : 1432 pylônes LED 
(19% du parc)

2022 : 4500 pylônes LED 
(61% du parc)

Prévision 2023 : 5010
pylônes LED (68% du parc)

2021 : 3209 Megawatt
2022 : 2545 Megawatt

Projection 2023 : 
1383 Megawatt

2021 : 600 000 €
2022 : 619 000 €

Projection 2023 : 554 891 €
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Parking Saint-Côme
Les travaux de stationnement des 
abords du gymnase Saint-Côme 
viennent compléter la transfor-
mation de ce lieu de croisement 
entre sportifs, écoliers et riverains. 
Treize places, dont une réservée aux 
personnes à mobilité réduite, ont 
été créées près du stade, selon un 
procédé respectueux de l’environ-
nement (perméabilité du sol qui fa-
cilite l’infiltration des eaux de pluie). 
L’ensemble intègre également des 
emplacements vélo, deux bancs et 
permet au vendeur de bonbons de 
retrouver une place stratégique ! 

Autant d’aménagements destinés 
à faciliter la vie de tous les usagers 

des lieux, quel que soit leur mode de 
déplacement.

TRAVAUX

Aménager les quartiers

Parc Emile Arnaud
À Bel-air, au parc Emile Arnaud, il y 
en a désormais pour les petits et les 
grands ! En effet, à la demande des 
familles, plusieurs modules de jeux 
et de street sport ont été ajoutés 
par la Municipalité, complétant ainsi 
l’offre sur un espace déjà doté d’un 
toboggan et de jeux sur ressort. Bor-
dé par des oliviers et une douzaine 
d’arbres plantés depuis sa création, 
ce lieu de convivialité et de jeux fait 
l’objet de toutes les attentions des 
services de la Ville au même titre que 
les 22 aires de jeux qu’elle compte.

À vélo !
Assurer la continuité des pistes et bandes cy-
clables est l’une des clefs du développement de 
la pratique du vélo. C’est dans cet esprit que des 
travaux de raccordement de différentes voies 
cyclables viennent d’être réalisés sous le pont 
de Grans. Des aménagements qui permettent 
la connexion, en toute sécurité, des pistes du 
boulevard Danton, du Quintin, de la Gandonne 
ou du boulevard de la Reine Jeanne. Connecter 
les voies cyclables entre elles pour encourager la 
pratique du vélo, c’est l’objectif de tous ces chan-
tiers de proximité qui contribuent, les uns après 
les autres, à faire de Salon une Ville toujours plus 
verte !
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MUSÉES

Dans les coulisses du 
Château de l’Empéri
Suite aux mesures d’urgence liées à la crise énergétique, les musées de Salon-de-Provence et le Château de 
l’Empéri ont dû fermer temporairement leurs portes. Une fermeture au grand public, certes, mais les activités 
en coulisses se poursuivent ! Entre le récolement des collections muséales et les activités hors les murs auprès 
des écoliers, les équipes des musées s’adaptent pour continuer à faire vivre le patrimoine salonais. Les insti-
tutions patrimoniales ouvriront de nouveau au public pour la saison estivale, de la Nuit des musées en mai 
jusqu’aux Journées européennes du Patrimoine en septembre. Les extérieurs du Château de l’Empéri, dont le 
Jardin des Simples, restent accessibles toute l’année.

L’offre culturelle auprès des publics 
scolaires se poursuit avec un dispo-
sitif « hors les murs », conventionné 
entre la Ville de Salon-de-Provence 
et l’Inspection de l’Éducation na-
tionale. Grâce à l ’inventivité de 
l’équipe de médiation, les ateliers et 
les supports pédagogiques ont été 
adaptés pour conserver le lien avec 
les scolaires, tout en leur proposant 
des activités ludiques au sein des 
classes. Nostradamus, l’architecture 
du Château de l’Empéri, les métiers 
du patrimoine, la Première Guerre 
mondiale, les collections de l’Em-
péri et de Théodore Jourdan… tout 
un panel de sujets sont abordés 

lors des ateliers en lien avec les 
parcours d’éducation artistique et 
culturelle des élèves. Par exemple, 
une classe de l’école élémentaire 
Marceau Ginoux a pu découvrir 
l’atelier “L’artisanat des tranchées“ 
durant la Première Guerre mondiale. 
En s’appuyant sur un diaporama, 
les médiatrices racontent le quo-
tidien des soldats et l’art dans les 
tranchées avec la création d’objets 
à partir d’éléments récupérés sur le 
terrain. La séance se poursuit avec 
un atelier de pratique artistique où 
les élèves vont créer « un carnet de 
tranchée » avec divers matériaux 
de récupération. Cet exemple met 

en avant l’objectif de la médiation : 
proposer des actions diversifiées et 
élargir les domaines artistiques et 
culturels abordés en classe. D’année 
en année, le dispositif de médiations 
scolaires connaît un véritable succès 
auprès des établissements scolaires. 
En 2022-2023, 266 classes et 6230 
élèves ont participé aux actions des 
musées.

Quand les musées se déplacent…
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Propriétaire de la majorité des œuvres du musée de 
l’Empéri, le musée de l’Armée situé aux Invalides à Paris 
réalise le récolement des objets confiés à la Ville de Sa-
lon-de-Provence depuis 1967. Jusqu’à la fin de l’année 
2023, deux semaines par mois, les conservateurs du pa-
trimoine du musée parisien vont collaborer avec l’équipe 
scientifique et technique de la régie des œuvres du mu-
sée de l’Empéri pour réaliser cette opération, au service 
du patrimoine salonais  ! Le récolement est une partie 
essentielle de la conservation du patrimoine muséal. En 
effet, l’opération consiste à vérifier la présence effective 

des œuvres répertoriées dans l’inventaire mais aussi de 
connaître précisément la collection. Ce récolement doit 
être réalisé tous les 10 ans pour les musées de France. 
Un travail précieux afin de mieux préserver ces œuvres 
uniques, mais aussi pour appréhender les moindres dé-
tails de cette collection. Dans un premier temps, le réco-
lement s’est concentré sur les objets de la période du Pre-
mier Empire. Par la suite, les œuvres des autres périodes 
historiques passeront à leur tour entre les mains expertes 
des équipes scientifiques. Une collaboration qui permet 
d’échanger et de mettre en exergue ces objets du passé.

Une coopération avec le Musée de l’Armée
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Durant les festivités de Noël 2022, 
le Père Noël a reçu de nombreux 
courriers dans les boîtes aux lettres 
de la place Morgan et de l’Hôtel 
de Ville. Certaines lettres étaient 
drôles, d’autres artistiques et plu-
sieurs étaient même touchantes. 
Touchante, c’est le mot pour décrire 
la lettre qu’Elouann a déposée 
dans une des boîtes aux lettres de 
Salon-de-Provence. Atteint d’une 
maladie neurologique inconnue, 
du haut de ses 10 ans, Elouann est 
polyhandicapé. Dans cette lettre, 
sa maman Stéphanie écrit en son 
nom pour parler de l’association 
“Elouann, petit trait d’union“, mais 
aussi pour remercier les bénévoles 

qui œuvrent au quotidien pour faci-
liter sa vie et l’aider à grandir. 
L’association accompagne Elouann 
avec l’objectif de récolter des fonds 
pour améliorer aussi le quotidien 
d’autres enfants et d’aider leurs 
familles, psychologiquement et ad-
ministrativement. Plusieurs actions 
sont prévues pour ce printemps, 
dont “une boîte à gros mots“  : à 
chaque gros mot, les enfants, mais 
aussi les adultes, doivent déposer 
une pièce dans cette tirelire. Une 
idée originale pour aider cette asso-
ciation ! 
Renseignements au 06 62 60 09 43 
et sur le Facebook “Elouann petit 
trait d’union“.

Pionnier de l’art singulier, l’artiste 
salonais Raymond Reynaud (1920-
2007) connaît un regain de noto-

riété, au travers notamment d’une 
importante vente aux enchères 
d’une centaine de ses sculptures et 

peintures, organisée à Tours en no-
vembre 2022. « Ayant toujours refusé 
de vendre de son vivant, Raymond 
Reynaud est à la fois un artiste excep-
tionnel et non coté  », explique Ay-
meric Rouillac, commissaire-priseur 
spécialiste du marché de l’art brut 
et singulier. Adoubée par le célèbre 
peintre et sculpteur Jean Dubuffet 
et par Michel Thévoz, conservateur 
de la Collection de l’art brut de 
Lausanne, l’œuvre de Raymond Rey-
naud fait enfin son entrée dans le 
marché de l’art. 

HANDICAP

ART

Elouann, petit trait d’union

Un artiste salonais a la cote !
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En un an d’existence, le Groupe 
d’Entraide Mutuelle TSA 13 alias 
“GEM LA BLUE TEAM“ est devenu 
un véritable espace de socialisation 
sur Salon-de-Provence pour les 
jeunes adultes atteints des Troubles 
du Spectre de l’Autisme. Animé par 
deux animateurs, ce lieu d’accueil 

permet de favoriser l’échange grâce 
à des activités adaptées et variées. 
Sorties au bord de mer, bowling, es-
cape game, ateliers créatifs, sophro-
logie ou encore pâtisserie, chaque 
semaine ces jeunes adultes par-
tagent des moments de convivialité. 
Avec l’ouverture à la rentrée 2022 de 

l’Unité d’Enseignement Maternelle 
Autisme à l’école François Blanc, 
ce groupe d’entraide complète 
l’accompagnement des personnes 
atteintes de troubles autistiques sur 
la commune. 
Renseignements au 07 49 72 17 06.

SOLIDARITÉ

L’inclusion en s’amusant !

Le Centre Communal d’Action Sociale 
(CCAS) se mobilise pour accompa-
gner les personnes en situation de 
handicap. Le CCAS reste un interlo-
cuteur privilégié pour informer sur 
les démarches administratives, l’ac-
cès aux soins, sur la vie quotidienne, 

la mobilité ou encore les dispositifs 
d’aide. Pour prolonger cet engage-
ment, un guichet unique a été créé 
pour coordonner le parcours handi-
cap au sein du CCAS. L’objectif ? Grâce 
à l’aide d’un référent de parcours, le 
guichet unique facilite et améliore 

la prise en charge de la personne 
mais aussi l’accompagnement des 
aidants. Ce guichet devient alors 
l’interface entre les différents acteurs 
du parcours handicap. 
Renseignements : 06 60 15 51 01 
ou au CCAS au 65 av Michelet.

HANDICAP

Un guichet unique



Une potion magique nommée Salon-de-Provence
Crise sanitaire dont on ressent encore les 
effets, crise énergétique, et aujourd’hui crise 
économique dont chacun mesure l’impact…, 
la conjoncture en ce début d’année n’incite 
pas à l’enthousiasme. Et pourtant, à Salon, 
on reste résolument confiants. Nouvelle cli-
nique, nouvelle résidence étudiante, nouveau 
parc photovoltaïque, arrivée de nouveaux 
commerces… autant de beaux chantiers qui 
sortent actuellement de terre sans parler 

de la réhabilitation prochaine du collège 
Jean Moulin, du futur centre hospitalier 
dont le projet prend corps jour après jour, 
du doublement de l’échangeur autoroutier 
de Salon Nord dont on espère un feu vert 
imminent, sans parler de toutes ces actions 
mises en œuvre par la Ville et ses agents pour 
améliorer la qualité de vie des habitants, de 
ces entrepreneurs qui s’installent sur notre 
commune… Salon-de-Provence est une terre 

qui attire ! Pour reprendre les mots de notre 
maire, Nicolas Isnard, « Salon-de-Provence 
a une potion magique ». Et les ingrédients 
de cette potion magique ne sont ni plus ni 
moins que l’ensemble de ses acteurs, de ses 
habitants qui aiment leur ville et qui en font 
la réussite !

Réussir Salon

Taxe foncière, fête foraine… avec le maire à tous les coups on gagne !
Le maire se félicite. De ne pas avoir augmenté le 
taux communal de la taxe foncière depuis 10 ans. 
Ou plutôt de l’avoir maintenu au taux fixé par son 
prédécesseur. Le maire n’a pas eu besoin de les 
revaloriser car l’Etat a augmenté les bases de calcul 
de la taxe foncière de 3,4%. Ce qui, malgré donc 
un taux communal inchangé sur le bâti de 45,54% 
(l’un des plus élevés du département) induit de fait 
un « cadeau de l’Etat » pour la commune, sur le dos 
des Salonais, de 2 millions d’€. Et ce sera pire l’an 
prochain si le maire maintient ce taux communal 

de 45,54% sans le baisser puisqu’une augmenta-
tion des bases de 7,1% a été votée par l’Etat. Alors 
certes, le prix de l’électricité a augmenté et il faut 
la payer mais des mesures de sobriété énergétique 
ont été prises qui, selon le maire, ont déjà suffi à 
compenser les hausses tarifaires. C’est donc tout 
bénéfice pour la commune qui a pourtant décidé 
de supprimer cette année le goûter de Noël des 
écoles publiques et privées, le repas de Noël des 
seniors des foyers logements. La mairie a aussi fait 
le choix contestable d’offrir aux 4000 écoliers une 

place pour la grande roue. Obligeant les parents à 
acheter la leur, 8€, soit plus cher que la grande roue 
de Lille ! Nombreuses sont d’ailleurs les familles qui 
se sont plaintes des tarifs abusifs de la fête foraine. 
Ce sont les parents qui se sont fait peur, en voyant 
le prix des manèges…

Samir Jacquot Hakkar- #ambitionssalon
Page Facebook : Ambitions SALON
Vous pouvez nous joindre par courriel : 
salonambitions@gmail.com

2023, du bonheur et du changement !
Tous nos meilleurs vœux pour cette nou-
velle année ! Dans le contexte toujours 
éprouvant de guerre en Ukraine, mais aussi 
avec une pandémie de Covid qui n’en finit 
pas, une inflation qui continue à progresser 
et pèse lourdement sur le pouvoir d’achat, 
nous avons une pensée toute particulière 
pour toutes celles et tous ceux qui sont 
dans la souffrance et ceux, pour qui la fin du 
mois, commence bien souvent le 10 ! Que 

cette morosité ne nous empêche pas de 
rire, de nous retrouver, d’échanger ! La crise 
énergétique renforce notre détermination 
à nous engager pour une prise en compte 
de la crise climatique. En 2023, soyons res-
ponsables, consommons en circuits courts. 
Privilégions les mobilités douces. Choisis-
sons des produits recyclables. Mettons la 
nature au cœur des villes, créons des îlots 
de fraîcheur et des lieux verts de partage 

et de convivialité. Economisons l’énergie, 
valorisons les technologies alternatives au 
tout pétrole. Engageons-nous résolument 
dans les mouvements citoyens de défense 
de l’environnement. Bonne et verte année 
2023 !

Hélène Haensler, saloncde2020@gmail.
com Facebook : Salon Changeons d’Ere

Meilleurs vœux
Je vous souhaite à toutes et à tous une 
merveilleuse année, si je me permets, 
effectivement cette année va être très 
compliquée, que dire que d’espérer une 
lumière au bout du tunnel qui dure de-
puis 3 ans ? Je ne vais pas vous promettre 
une année exceptionnelle je serai un 
menteur, avec les réformes imposées 
par le gouvernement recordman du 

49.3, les augmentations d’électricité, de 
gaz etc avec comme excuse la guerre de 
l’Ukraine qui sert surtout à augmenter les 
bénéfices de Total and Co, non je vous 
demande d’aller chercher au fond de 
vous cette union résistante soyez soli-
daire plus que jamais et seulement à ce 
moment-là on pourra dire bonne année !
Nous vous rappelons que tous les ven-

dredis une permanence se tient rue An-
thime Ravoire à Salon-de-Provence

D.Captier, 
conseiller municipal RN, 
responsable de la 8ème circonscription
Tél. 06 14 55 14 08

Des vœux Fraternels
En ces premiers jours de l’année 2023, je 
voulais prendre le temps accompagné de 
mon ami Claude Cortesi, de vous présen-
ter tous nos vœux. Du bonheur pour tous 
et surtout une bonne santé. Continuons 
notre élan de solidarité et restons enga-
gés dans la vie de tous les jours ; auprès 
des anciens, auprès des associations, 
auprès des familles les plus démunies 

et auprès de nos voisins ! En plus des 
préoccupations pour l’environnement, 
pour la planète, préoccupons-nous et 
combattons la solitude, la pauvreté, la 
détresse. Ne baissons pas les bras, luttons 
avec détermination contre cette misère 
qui s’installe de plus en plus chez nous, 
et dans le monde. Restons engagés, 
solidaires et construisons ensemble une 

société plus fraternelle et plus juste. Belle 
Année 2023 à tous.

Ange Calendini

TRIBUNE34 



État civil du 8 novembre 2022 au 23 janvier 2023
(population salonaise acceptant la parution dans la presse)

NAISSANCES
ADDENET Matteo (M)
ALFARDOUS Aaliyah (F)
ALFARDOUS Mariyah (F)
ALFRED RODRIGUEZ 
Milann (M)
ALI Aimane (F)
AMHAOUACH Silya (F)
AYDIN Azad (M)
BERGE CARRASCOSA 
Maxime (M)
BERTRAND Lenny (M)
BIRET Éléonore (F)
BOMER Nova (F)
BONNET Jéhanne (F)
BONNET Maddy (F)
BOUABDALLAH Alya (F)
BOUCHIBI Médine-Moha-
med (M)
BOUDCHAR Lina (F)
BOULMEDAIS Noor (F)
BOUYACHENE 
Soundousse (F)
BUISSON Maddie (F)
BUONOMO Nunzio (M)
CASERTA PEREZ Eléna (F)
CHAOUCH Razan (F)
D’ABUNDO-VALENTIN 
Marius (M)
DELICES Kayden (M)
DELMAS Nathan (M)
DEVEAUX DIJOUX 
Charlotte (F)
EL MARBOUH Adem (M)
FLORES GANDIA Lucas (M)
GOUYETTE Augustin (M)
GUILLAND Agathe (F)
HAMDI Zayneb (F)
HASAN Soan (M)
HAYRAPETYAN Sara (F)
KOMOE Heihe’evai (F)
LAURENS Mayel (M)
LAURENT Laya (F)
LINSOLAS Maxence (M)
LOPEZ Arthur (M)
MEDJADJI Taym (M)
MEFTAH Dounia (F)
MEHENNI Ayden (M)
PAQUEMAR Gabriel (M)
PONSART Arthur (M)
PRUVOT Baptiste (M)
RAHMANI Axel (M)
REZGUI Mohamed (M)
ROUGIER Raphaël (M)
SAING Ethan (M)
TALHA Youssef (M)
VAN BEETHOVEN Asuna (F)
ZAHIR Izaac (M)
ZAHIR Nahël (M) 

MARIAGES
DHIBI Ridha et 
TELLIER Michaëlle

GOSSELIN Jean-Michel 
et COUTEAU Astrid
HÉRELLE-PÉRENNÈS Benoît
et LE ROC’H Gaëlle
PONZA Philippe
et MOUISSON Marie-Pierre
PROVOST Colin
et FAILLOT Kyria
SAINT-PAUL Christophe
et DELL’OMO Magali 

PACS
BORDON BIRON Maxime
et ASCHERO Mathilde
BLAT Dylan
et TATONE Samantha
BOURY Grégoire
et FERREIRA GOMES 
Daniela
MANISSA-VIVIDILA Nicolas
et BRUGUIERE Eline
CASTELNOVO Geoffrey
et BARCELLINI Véronique
CHATILLON Geoffroy
et DUBOUILH Aurélie
PAULO Thomas
et DABAT Marine
CHARLES Franck
et FERNANDEZ Coralie
GUERIN Julien et Emilie 
MELONI
LACHAND Philippe
et REYRE Karen
LARDANCHET Nathan
et DELVALLEZ Illona
LOQUET Aurélien
et LOCATELLI Oksana
POULAIN Jérôme
et BONNET Laura
MINISTROT Benjamin
et RAMOS Marie
FOURNIÈRE Steven
et RIVESLANGE Coralie
RIVOAL Robin et ROYER 
Aurélie
SLIMANI Adem-Saber
et LEVÊQUE Marine
THOMAS Adrien
et WEIBEL Clara

DÉCÈS
ALLIBERT Solange 
(veuve CESARD) – 73 ans
AMAT René – 93 ans
ANDRENCCETTI Nathalie 
(veuve BONAGUIDI) – 93 ans
ANFOSSI Fernande 
(veuve ALBERTO) – 93 ans
AOUIDET Khamissa 
(veuve AOUIDET) – 89 ans
ARMAND Paulette 
(veuve CARDINI) – 92 ans
ARMENICO Yvette (veuve 

GUEDON-BARTHELEMY) - 
100 ans
ARNAUD Denise – 100 ans
AUBIN Andrée
(veuve ROUIT) – 99 ans
AVARGUEZ André – 66 ans
BAGNASCHINO Régis – 50 ans
BAILLE Monette
(veuve VINCENT) – 92 ans
BAYET Geneviève
(veuve CHAPPE) – 100 ans
BELGUIDOUM Fatima - 74 ans
BELOT Christian – 68 ans
BENBELKACEM Belaïd – 84 ans
BERTHE Roger – 82 ans
BESSON Guy – 75 ans
BÉTHENCOURT Josian
 (veuve CANEVET) – 91 ans
BIANCO Lucienne
(veuve ARNAUD) – 92 ans
BLOIS-ESPIN Bérangère – 
35 ans
BOEUF Hélène
(veuve MONNET) – 84 ans
BONFILLON Vincent – 64 ans
BONIFASSY Julien – 96 ans
BONILLA François – 92 ans
BONILLO Jean – 90 ans
BOUTAN Marguerite
(veuve MARBAUD) – 96 ans
BOYER Marie-Rose
(veuve SOL) – 90 ans
BREMOND Claude – 65 ans
BRUNA Gilbert – 92 ans
CAIRE Josette
(veuve REVEL) – 90 ans
CARREAUX Jean-Marie – 83 ans
CAVET Felicienne
(veuve ALCARAZ) – 98 ans
CAYROU Richard – 84 ans
CHALMIN René – 93 ans
CHASTAN Gabrielle (veuve 
NUTI) – 94 ans
CHERRIER Jacqueline
(veuve SATGÉ) – 93 ans
CHEVRIERE Henri – 57 ans
CHIROL Dorothée – 50 ans
CLAUDEL Patrick – 62 ans
COLLOT Noël – 77 ans
CONI Maryse
(veuve GIBERT) – 87 ans
CONTE Hervé – 74 ans
CORNUE Ginette – 90 ans
CORTÉSI Michel – 91 ans
COZAR Ana (veuve GARCIA 
MORENO) – 92 ans
DA SILVA GOMES José – 
85 ans
DAOUDI Houcine– 63 ans
DAUBAL Paulette (veuve 
BAEZA) – 77 ans
DAUMAS Yolande (veuve 
ARNIAUD) – 101 ans

DECOUT Jean-Luc – 64 ans
DELACOTTE Michel – 94 ans
DELAIL Philippe – 61 ans
DELMARRE Josette (veuve 
BONFILS) – 96 ans
DESCORMIERS Yves – 75 ans
DONVAL François – 79 ans
DUNAND Raymond – 87 ans
DURENGO Josette (veuve 
LASHERMES) – 99 ans
ERHARDT Robert – 76 ans
FERRATA Jean-Claude – 78 ans
FERRER Norbert – 89 ans
FERRO Jean – 77 ans
FLAUJAC Natacha – 49 ans
FOURNIER Odette (veuve 
DAVID) – 95 ans
FRIDHI Tlili – 69 ans
GAILLARD Micheline (veuve 
PARISSE) – 71 ans
GARZIANO Marie (veuve 
LAUREAU) – 100 ans
GIONGO Beatrice (veuve 
INDELLI) – 100 ans
GIRAUD Jean – 88 ans
GOURDOU Georges – 85 ans
GOUVERNET Etienne – 79 ans
GRANIER Dominique (M) – 
65 ans
GROS Mireille (veuve 
RIVIERE) – 88 ans
HAINAULT Jean – 89 ans –
HALNAUT Robert – 95 ans
HOAREAU Marie (veuve 
MAILLOT) – 87 ans
HUGOT Mauricette (veuve 
MOURAS) – 90 ans
INVERNON Yves – 88 ans
JEAN Aline (veuve 
BATINICH) – 97 ans
JOSUAN Yvette (veuve 
SERRECOURT) – 99 ans
JULY Pierre– 85 ans
LAFITAU Ginette (veuve 
CAUMETTE) – 99 ans
LANÇON Josette– 102 ans
LAVIGNE Jean – 90 ans
LE ROY Sarah – 60 ans
LECCIA Louis – 91 ans
LEVEQUE Charles – 79 ans
LOQUIEN Jean – 58 ans
MAILLARD Odette – 99 ans
MAIROT Michel – 73 ans
MALANDEIN Jean – 80 ans
MARCELLIN Michel – 84 ans
MAS Gilbert – 87 ans
MASCART Ralph – 36 ans
MATTEI Louis – 66 ans
MAUREL Joël – 83 ans
MENDES VEGUA Michel – 
80 ans
MONACHINO Jean – 93 ans
MONJOL Alain – 79 ans

MORALES Maria (Veuve 
BELMONTE) – 93 ans
ORLIANGE Didier – 63 ans
ORVOËN Jean-Claude - 84 ans
PARODI Colette (veuve 
PIETTE) – 81 ans
PASCAL Jeannine (veuve 
GROS) – 92 ans
PEDEMONTE Odette (veuve 
FERAUT-GUALCO) - 94 ans
PIN Yvette (veuve OLIVE) – 
88 ans
PORA Georgeta (épouse 
MARION) – 70 ans
RENAUD Jacqueline 
(épouse IDIR) – 66 ans
REY Solange – 69 ans
RITROSI Francette (veuve 
MARCELLIN) – 84 ans
ROBERT Christiane – 85 ans
ROLAND Odette (veuve 
ROZIÈRE) – 94 ans
ROUX André – 81 ans
RUBINI Francine (veuve 
BOURREL) – 96 ans
SAINT-MARTIN René – 92 ans
SANTISO Josephine (veuve 
NAVARRO) – 87 ans
SANTOLARIA Claire (veuve 
RODRIGUEZ) – 97 ans
SCOVAZZI François – 92 ans
SELLEM Germaine (veuve 
CANDELA) – 95 ans
SIMON Christiane (épouse 
BREMOND) – 77 ans
TAILLAND Maurice – 94 ans
TEIXEIRA Maria de Fatima 
– 58 ans
THIERY Yvonne (épouse 
IVORRA) – 79 ans
THOMAS Marie (veuve 
ANDRÉ) – 92 ans
THOMASSIN Maryse 
(épouse STUANI) – 85 ans
TONNA Claude (veuve 
CASSAGNE) – 83 ans
TONNA Thérèse (veuve 
BORG) – 84 ans
TRON Max – 84 ans
TRUNZLER Aline – 84 ans
VALENTIN Renée – 82 ans
VERSTAVEL Annie – 80 ans
VERT Didier – 65 ans
VIGUIER Jacqueline (épouse 
DONADIEU) – 84 ans
ZÉRAPHA Fortunée (veuve 
EYMARD) – 97 ans
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